
? Lesassureurssontloin d

' être
touségauxdevant l

'

ampleur
de la tâchequereprésente
la miseenconformitédesystèmes
d

' information .
L

'

impactqu'auront
ceschangementsdépendra
duniveau d

'

agilitédeleur SI et deleur
capacité à travaillerenmodeprojet.

H SOLVABILITÉ 2 A LAM?ME
PROFONDEUR D

'

IMPACTPOURTOUTES

LESCOMPAGNIES
,

MAISLESNIVEAUX

D

'

INVESTISSEMENTPEUVENTALLER

D

'

UNFACTEURDE 1 À 10 .
ii

Jean-FrançoisGasc
, responsabledusecteurassurance

d

' AccentureFrance

De la souplessedans l

'

organisation
et

dans l

'

informatique1118M

Lescompagnies et les
mutuellesayantdéjàtravaillé
sur l

'

agilitédeleursystème
d

' informationontunavantage
surlesautres . « Un SI agile ,

c' est

la possibilité d

'

adaptersesoutils
auxdifférentescontraintes
réglementaires

à uncoûtréduit et dans
undélairestreint . Et celaque l

'

on

aitdescontrôlessupplémentaires
à effectuer

,

denouvellesdonnées
à traiter

,

descalculsdenouvelles
taxes.. .

»

, expliqueMichelde la

Bellière
,

associéconsulting
assurancechezDeloitte.

Il fautavoir

cartographié
son SI

,

afinde
« connaîtreles
interactions entreles
différentesapplications

et lesimpactsencas
demodification

,

en
amont

,

enaval et de
façontransversale »

,

ajouteMarcDupuis ,

directeurassociéchez

Optimind ,

sociétéde

conseilenactuariat et gestiondes

risques .
L

'

agilitédu SI dépendaussi

duniveaudeparamétragedes
applicationsmétiers . Plus il estfin

,

plus il serapossiblede s' adapter.

Accroîtresaréactivité
Chaqueautomne

,

la loideFinances

amèneunekyrielledenouvelles

règlesfiscales
. Leschangements

étantsouventapplicablesau
terjanvierde l

'

annéesuivante
,

il
ne

restequequelquessemainespour
réagir .

« Lesassureursquiont
besoindeplusieursmoispour
modifierleur SI nepeuventdonc

pasrépercutercesréglementations
surleurstarifsdèsla première
année »

,

estimeFrançoisTapin ,

DSIdeThélemassurances .Ces
mises à joursont d

' autantplus
complexes et longuesque le SI est
unejuxtapositiondeplusieurs
systèmes , héritagedefusions

successives . « Tantquenous n' avonspas
fusionnénosbasesdedonnéesdans

unseul et mêmesystème ,

...
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LOIDEFINANCES : RETOURS D

'

EXPÉRIENCE

«

D

'

annéeenannée
,

lesréglementations fiscalesdeviennent
deplusenpluslourdes . Avant

,

nousconsacrions entredix et

vingtjours à modifier lesmodesdecalcul . Aujourd
'

hui
,

cela
représenteunepartieénormedenotrebudgetsystèmes
d

' information .
Si uneréglementation a

unimpactimportant ,

samiseenoeuvreseferaaudétriment d

' autresprojets ,

comme
le développementdenouveauxproduits ,

carnoustravaillons
à budgetconstant.. .

L

'

agilitédenossystèmes d

' informationest
trèsvariableselonlessujetstraités . Lorsqu' il fautmodifier

le taux
d

'

unetaxequiexistaitdéjà ,

il n'

y

a pasdesouci.
Enrevanche

, lorsqu' il
s' agit d

'

une
nouvelle réglementation ,

c' est
souventbeaucouppluscompliqué.

Si nousétionsdavantageconsultés
enamont

,

la miseenoeuvreserait
plussimple et necoûteraitpas
desmilliersdejours-homme .

»

BernardDarmeil
,

directeurétudesépargne
à la DSIdeGenerali
assurances

« Unemise à jourfiscalepeutsefaire
audétriment d

' unnouveauproduit. »

"6"nousdevonseffectuer
plusieursfoislesmêmes
développementslorsqu' il

y

a des
changementsdetaux

d

'

imposition »

,

confirmeDidierBonneau
,

directeur
financierdeVauban-Humanis.
Pourévitercesredondances et

disposer d

'

un SI plusagile ,

Aviva
a optépourunmoteurfiscal

, qui
luipermet d

'

effectuer les
modifications desrèglesdecalcul à unseul

et mêmeendroit
(

lireci-dessus
).

Lasociétéprojette d

'

ailleursde
mettreenplaceunmoteur
similairedans

le cadrede la luttecontre
le blanchiment . L

'

agilitédu SI

reposeégalementsurleséquipes
et l

'

organisation desprojets.
«

Il fautuneéquipeinformatique
conscientedesenjeux et entraînée
auchangement . Celarepose
notammentsur la connaissancedebonnes

pratiques ,

avecITIL (

'

) ouCMMI (

2

)

»

,

noteFrançoisTapin . Certaines
compagnies disposent d

'

outils
permettantdedésignerlesprojets
prioritaires lorsqu' il faut
repositionnerleséquipesde la DSIfaute
deressourcessuffisantes .

« Nous
mettonsenplaceuncritère d

'

agilitéparprojet ,

enconsidérant le

coûtde la miseensommeilou
dureport d

'

unautreprojet ,

la

capacité à
réallouerdesressources

humaines surdescompétences

techniques et métiers
,

lesrisques

technologiques.. .

» expliqueBéatrice

« Onneconnaîtpas à l

' avance l

' inventivitédurégulateuren
matièredefiscalité . Nousnous

y

sommesadaptésenisolant
la fiscalité et lesrèglesfiscalesde la gestiondescontrats.
Nousavonsmisenplaceunmoteurquipermetdegérerde
façonassezsouplechaquechangementdefiscalité

,

et de
n' intervenirqu' à unseulendroitdusystème d

'

information.
Ensimplifiant lesdéveloppements ,

lestests et la maintenance
,

cemoteurlimitegrandement l

'

impactdeceschangements
surnotre SI

.Nousavons d

' ailleursuneéquipequinetraiteque
cessujets ,

cequipermetauxautreséquipesde la DSIde
continuer à travaillersurlesprojetsmétiers .Lefaitquenotre

SI aitdéjàétérationalisédepuis
uncertaintempsnous a aidés .

Et

,

si

la réformede l

' assuranceviequi
arriveestunsujetimportant ,

elle
n' auraquepeu d

'

impactsurnotreSI.
Ceneserapasunerévolution .

»

LaurentGrard
,

responsabledesétudes
informatiquespour la branchevie
chezAviva

« Unmoteurdédiénouspermetde
gérerleschangementsensouplesse. »

Honnoré
,

directricedesétudes

dommages et assurancesde
personnesdeGeneraliassurances.

Constituerunecellule
transverseautonome
Solvabilité 2 a desimpacts
transversaux

,

multimétiers et multisystèmes
d

' information . SEPA
(

liretableau

p

.39 ) également :
il touchetous

lessystèmesquifontdes
prélèvements et desvirements . Les
assureurs s' organisentdonc
souventendirectiondeprogramme ,

regroupant , parexemple ,

les

directionsgénérale , informatique ,

financière
, technique ,

lesactuaires...
« Enfonctiondesscénarios
adoptés

,

la directiondeprogramme
définitlesprojets à mener et les
déclinedansdesplansannuels

et

pluriannuels .Elleassureleur
coordination »

, explique
JeanFrançoisGasc

, responsabledu
secteurassurance d

' Accenture
France . Cettedirectionpeutêtre
pilotéepar la fonction

risk-management lorsqu' elleexiste .

« Pour
desprojetscommeSolvabilité

2

,

il estimportant d

' avoirunpilote

1 TANTQUENOUS N' AURONSPASFUSIONNÉNOSBASES
DEDONNÉESDANSUNSEULSYSTÈME

,

NOUSDEVRONSEFFECTUER

PLUSIEURSFOISLESM?MESDÉVELOPPEMENTS . Il

DidierBonneau
,

directeurfinancierdeVauban-Humanis
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4 %%
desbudgetsSolvabilité 2

seront
,

enFrance
,

dédiés à
la mise

enconformitéduSI.

quisoitindépendantdesdirections

opérationnellesde la société . Ce
doitêtreunfonctionnel autonome
et

transverse
,

carcetteréforme a

unimpactsurtouteslesdirections
de l

'

entreprise »

, souligneMarc
DupuischezOptimind .Cette
organisationpermet d

'

instaurer le

dialogue , quechaquemétier et

directioncomprennemieux les
contraintesdesautres.
Larecettefonctionneaussi à plus
petiteéchellepour la miseen
conformitéfiscale . Ainsi

,

chezAviva
,

une
celluledeveillefiscale

,

rassemblant

desinformaticiens
,

desfiscalistes
,

desactuaires
,

etc.
,

seréunittoutes
lessemaines .

« Ellefait le lienavec
lespersonnesde la Fédération

françaisedessociétés d

'

assurances

quiinterviennentauprèsdeBercy.
On

y

débatdecequiestfaisable
,

desdifférentsscénariosselon le

niveaudecomplexitédes
réglementations . Il estimportantque
l

'

informatique interviennetrèsen
amont

,

car
,

desoptionsquipeuvent
paraîtreanodinesontparfoisdes

3 QUESTIONS À

FrançoisChabal
,

présidentdeLéonCognietconseil

? Quelssontesprojets à menerenpriorité ?

Lamisemconformité fiscale
,

si elle n'
estdéjà

faite
,
est : à-monsens

, urgentissime.
Eneffet

,

lessanctions
,

contrairementà celles1_
activessur le pilier 2 deSolvabilité 2

,

sontlourdes et concrètes . Outrelesamendes
,

: 11

c'
est la réputationde l

' institution et deson----7--

-dirigeantquisontenjeu . Enfin
,

la conformité
auxrèglesde la

fiscalitéfrançaiserapproche
beaucoupdesstandardsinternationaux :ri?

if s' agitdoncungalop d

'essairentable.

? Quelspointsdoivent-11sêtreaméliorés

Nousavonsconstatéquenombredesociétés
d

' assurances n' étaientpasconformesad-fiJan
desdispositionsditesCECI El

)

, lesquelles
imposentdesrèglestrèsprécisesenmatière =

detraçabilité ,

de-documentation et

,

surtout
,

d

'

archivage . LadoctrinedeBercysurcepoint
n' a pasétéamendéedepuis1991 !

"

-

Lanon-conforniitédel

'

archivage : doitêtre =7--
==.

résolueenurgence ,

d

' autantque-cela--=
nereprésentequ'unfaibleinvestissement au
regardde l

'

enjeuqu'est la condamnationpar le fisc.

?
C' estunchangement deculture ?

Oui
,

dans la
mesureoùcelaexigeundialogue ,

notammententre le servicecomptabilité
et

la directiondes SI
. Laconformité fiscale

,

comme le pilier 2 deSolvabilité 2

,

estunprojettransversal . Fairesortirdeleurscitadelles lesactuaires
,

lesinformaticiens
,

lescomptables ,

lesjuristes ,

etc.
,

estloin d

' êtresimple . C' estcependantnécessaire
,

caraucunnemaîtrisevraiment l

' ensembledupérimètre .Notonsqu' il envademêmede la

plupartdescabinetsdeconseil ils sontengénéralorganisésselonlesmêmesspécialités .
71.1-

1
. Contrôle fiscaldescomptabilités informatisées.

conséquences importantessur le

système d

'

information »

, explique
LaurentGrard.

Faire
d

' unecontrainte
unavantage
durableLesprojetsdemiseenconformité
sontonéreux . « Lecoûtmoyen d

'

un

projetSolvabilité 2 estde 8 M- »

,

estimeJimmyZou
,

associéchargé
deSolvabilité 2 pour la

Francechez

PricewaterhouseCoopers (

PwC
).

Cependant ,

enfonctiondes
assureurs

,

la partdédiéeau SI varie

beaucoup . « Si
c'

estunecompagnie
qui n' a qu'unelignedeproduits ,

la

mise à jourdu SI représenteentre

25 et 30%%ducoûtglobal .
Pourun

assureurgénéralistedepremier
plan ,

avectoutesleslignesde
produits

,

le
SI constitueplutôtde

40 à
6o%% »

, préciseAntoinede la

Bretesche
,

directeurchargédes
problématiquesstratégie
informatique

et télécommunications et data

qualitySolvabilité 2 chezPwC.
Cesréformesréglementaires
génèrentdescoûtssignificatifs

et descontraintesdedélais
,

mais
ellespoussent lescompagnies à

entameroupoursuivreleurs
réflexionssur l

'

architecturedeleur

système d

' information
,

afinde le

rendreplusagile .Uneagilitéqui
permettraégalementdecréer
plusfacilementdenouveaux
produitsouservices.. .

?
c . c.

1
.ITIL

( InformationTechnologyInfrastructure
Library )

: référentiel debonnespratiques
pour la gestiondesservices informatiques.

2 .CMMI
[ CapabilityMaturityModel

Integrationh méthodologie d

'

ingénierie
dessystèmes d

' information.
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